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     La rive gauche de l′Orne à Caen a été libérée le 9 juillet 1944. 
   *Léonard Gille, René Duchez et Georges Poinlane dont le PC se situait 
au hameau du Poirier, traversèrent le fleuve en barque sous la mitraille alle-
mande. Dans son sac tyrolien, Poinlane transportait ce drapeau qui fut 
déployé le 10 juillet place Mgr-des-Hameaux, devant l’église St-Étienne.

Dr Paul DERRIEN
Installé à Argences, le docteur Derrien était le médecin des habitants de 

Cagny auxquels il a rendu des services "clandestins" pendant l'occupation.
Ne cachant pas ses sentiments anti-allemands, il est 

entré dans la Résistance en 1940, comme membre du 
réseau "Hector", puis de "Ceux de la Résistance" et enfin 
comme cadre de l’Organisation de Résistance de l’Armée. 
Il surveillait les dispositifs et transports ennemis et héber-
geait des réfractaires du Service du Travail Obligatoire et 
des évadés. 

Le 2 février 1944, il a été arrêté par la Gestapo avec sa 
compagne Andréa Vayssier, dans son cabinet médical à Argences et interné 
à la maison d’arrêt de Caen.

Le jour du Débarquement, il a été fusillé dans la prison en même temps 
qu’environ 75 autres résistants dont on n'a pas retrouvé les corps.

Coll. J. Quellien

Edmone ROBERT
Edmone Robert, institutrice à Airan puis St-Au-

bin-sur-Algot, était membre du groupe des "Francs-Ti-
reurs et Partisans Français" qui provoqua les déraille-
ments de deux trains de soldats allemands à Airan en 
avril et mai 1942. Les hommes de Cagny furent alors obli-
gés d’assurer la garde des voies toutes les nuits. 

Elle a participé au trans-
port de matériel et à des 
actions de sabotage dont 

la destruction d'armes allemandes à Caen.
Le 21 décembre 1942, lors de son arresta-

tion dans sa classe par des policiers français, 
elle glissa des documents compromettants 
dans le cartable d’une fillette. Son père les donna au maire qui, pétainiste, 
les remis au sous-préfet. Torturée puis condamnée à mort, sa peine fut com-
muée et elle fut déportée en Allemagne. 

Ayant contracté la tuberculose en déportation, elle est morte d'épuisement 
le 4 mai 1945 dans le train ambulance qui la ramenait en France.

Coll. P. Bernard

Coll. J. Quellien

André HEINTZ
Dès 1940, André Heintz est entré dans la Résistance en 

accomplissant des missions de renseignement. En 1942, il 
intégrait l’Organisation Civile et Militaire et organisait un 
groupe de jeunes résistants à Caen. 

Dès le 6 juin 1944 et jusqu’à la libération de la rive gauche 
de Caen, il fut brancardier avec les équipes d’urgence de la 
Croix-Rouge française. Il faisait partie des hommes qui ont 
alerté les Anglais, au péril de leur 

vie, qu'il ne fallait pas frapper l'Abbaye aux Hommes 
de Caen où s'étaient réfugiés des milliers de civils.

À partir de juillet 1944, il fut l’interprète du colonel 
Usher qui dirigeait le détachement des affaires 
civiles britanniques.

Après la guerre et durant des décennies, il a 
témoigné régulièrement devant les jeunes généra-
tions.

En 1984, André Heintz nous a donné à connaître l′histoire de la libération de 
Cagny et aidé à établir des relations avec les British Guards.

Coll. A. Heintz

Coll. JP Hauguel

Maurice ARROT
En 1943, ayant intégré le réseau "Ceux de la Résis-

tance", Maurice Arrot a eu un rôle important dans la résis-
tance SNCF où il avait le grade de sous-lieutenant. Entre 
autres, il pratiquait le sabotage sur les matériels mis en 
réparation par les Allemands.

Dénoncé à la Gestapo par la "bande à Hervé" dont son 
propre beau-frère Serge Fortier était un membre actif, 
n‘ayant pas pu être prévenu à temps par ses camarades, 

il fut arrêté le 16 mai 1944 devant sa femme et leur fils de 6 
ans chez ses parents au Mesnil-Frémentel de Cagny où la 
famille s′était réfugiée pour fuir les bombardements de Caen. 

Conduit à la Maison d'arrêt de Caen, il fut torturé puis empri-
sonné à la maison d’arrêt de Caen. 

Le 6 juin 1944, dans une cour de cette prison, Maurice Arrot 
fut exécuté comme environ 75 autres résistants dont les corps 
n’ont pas été retrouvés depuis.

Serge Fortier a été jugé à Caen le 14 mars 1946 et exécuté le 9 mai 
Coll. Ch.Arrot

Coll. Ch.Arrot

"Janine" BOITARD
En juin 1940 Louise Boitard était secrétaire de l’avocat 

Léonard Gille*, adjoint du chef militaire de l’Armée Secrète 
en Normandie. Sous le pseudonyme de "Janine", au sein 
de l'Armée des Volontaires puis de l'Organisation Civile et 
Militaire, elle a aidé les prisonniers de guerre français et 
britanniques et pris en charge des aviateurs alliés. En 
1943, elle est parvenue à mettre à 
l’abri deux jeunes juives.

Au cours de l'été 1944, "Janine" Boitard a participé 
à la bataille de Caen avec la compagnie F.F.I. Fred 
Scamaroni dirigée par Léonard Gille dont le PC se 
situa un temps dans la hameau du Poirier.

Elle devint l'épouse de Léonard Gille en 1949. 
Son personnage, joué par Irina Demick, apparaît 

dans le film "Le jour le plus long".
Le 18 avril 1971, Louise Gille a été la première femme à siéger au conseil 

général du Calvados.
Elle repose désormais auprès de son mari dans le cimetière du Poirier.

Coll. A. Heintz

Coll. Prisma/Dukas

Gustave NOËL
Gustave Noël, habitant de Cagny et employé à la 

S.N.C.F, était sous-chef de son groupe de résistance des 
"Francs-Tireurs et Partisans Français". 

Il participait à la propagande patriotique du Front Natio-
nal (mouvement lié au parti communiste) dans les 
endroits fréquentés par les Allemands, en distribuant  des 
tracts rédigés en langue allemande par les services anti-
nazis. Il cachait ces tracts dans le double fond du tiroir de 
son établi. 

  Travaillant à l'atelier de réparation, il participa au sabotage des machines 
devant assurer le transport du matériel et des troupes de l’armée allemande.

  Après le Débarquement il a participé à la libéra-
tion de Honfleur en qualité de franc-tireur et assuré 
la liaison Honfleur-Caen. 

  Décédé le 5 mai 1999, son corps repose dans 
le cimetière de Cagny.

Coll. G. Noël

Drapeau de la Résistance Fer Ouest, et ses médailles sur
la cravate, portés par Gustave Noël lors des cérémonies.
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